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UN GRAND ACTEUR OUBLIÉ DE LA SCÈNE AUTRICHIENNE :  
LE COMTE ANTON VON PROKESCH‑OSTEN

André Reszler

Si les biographies de Metternich et de Friedrich von Gentz lui consacrent 
une place relativement importante, le comte Anton von Prokesch-Osten 
(1795-1876) est rarement mentionné dans les manuels de l’histoire autrichienne, 
ou alors il est relégué aux notes de bas de page. Homme d’État, diplomate 
chargé de missions importantes, militaire de carrière et orientaliste de haut rang, 
il est mieux connu en France que dans son pays natal, en raison notamment de 
l’amitié qui l’a lié au duc de Reichstadt ou la correspondance qu’il a entretenue 
avec Arthur de Gobineau pendant les vingt dernières années de sa vie. Mais 
contrairement à l’auteur de l’Essai sur l’inégalité des races humaines (1853), ce 
grand pessimiste autrichien n’a pas considéré l’Europe en termes raciaux, mais 
comme une civilisation brillante qui, ayant achevé sa période d’ascension et de 
plénitude, décline puis marche vers sa fin 1.

Grand serviteur de l’État, de la lignée de Metternich et de Gentz – qui 
l’introduit dans les premiers cercles du pouvoir et de la société –, il s’attache à 
l’ancien ordre des choses qu’il sent menacé par le monde nouveau qui se profile à 
l’horizon. Après des débuts de carrière militaire brillants, ce fils de la bourgeoisie 
cossue de Graz rejoint, en même temps que son premier mentor, le prince Karl 
Philipp von Schwarzenberg, le Ballhausplatz où le chancelier Metternich le 
prend sous sa protection. Ses rapports sur les missions qu’il avait entreprises à 
partir de 1824 dans les Balkans et au Moyen-Orient où il observe les conflits nés 
dans le sillage de la guerre d’indépendance grecque lui valent l’estime générale. 
Sa maîtrise des langues et des civilisations orientales, ses publications savantes, 
sa maîtrise des dossiers brûlants et ses talents de négociateur assoient rapidement 
son autorité de grand connaisseur des affaires orientales. Le titre nobiliaire de 
Ritter von Osten (Chevalier de l’Orient) qu’il reçoit en 1830, récompense ses 
mérites de diplomate et conforte son avancement sur le plan social.

1	 Dans	plusieurs	lettres	qu’il	adresse	à	Gobineau,	il	déclare	partager	sa	thèse	relative	au	
mélange	progressif	des	races,	mais	il	s’agit	en	quelque	sorte	d’une	opinion	personnelle	qui	
ne	débouche	pas	sur	une	théorie	cohérente	des	cycles	des	civilisations.	
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Sa carrière militaire est précoce et fulgurante. Chef d’état-major de la marine à 
vingt-neuf ans, il est nommé chef de l’état-major de l’armée autrichienne deux 
ans plus tard. Dans les années qui suivent, ses responsabilités et son champ 
d’action s’élargissent ; son prestige auprès de la cour de Vienne est ascendant. 
En 1849, la Ballhausplatz fait définitivement appel à ses talents de diplomate. 
On le voit d’abord à Berlin avec la mission d’accroître l’influence de l’Empire 
habsbourgeois au sein des États germaniques puis, de 1853 à 1855, à Francfort, 
comme délégué de l’Autriche à la Diète fédérale, dont il assume la présidence. 
Le futur chancelier allemand, Otto von Bismarck, prend systématiquement le 
contre-pied de ses initiatives. Découragé par le peu de directives et de soutien 
qu’il reçoit de Vienne, il obtient l’ambassade du nouveau royaume hellénique 
de 1834 à 1849. Il est internonce puis ambassadeur auprès de la Sublime Porte 
jusqu’à sa retraite du service diplomatique en 1871, où il tente de préserver 
l’intégrité territoriale ainsi que le statut de grande puissance de l’Empire 
ottoman. En reconnaissance des services rendus à son pays, il reçoit au moment 
où il quitte la scène publique, le titre de comte héréditaire.

L’HOMME DE CULTURE

Prokesch a vingt ans quand, impressionné par sa faculté de s’enthousiasmer 
et sa réceptivité à l’égard de ce qui vient de l’Orient, Goethe lui lit à haute 
voix, à Iéna, de longs passages de son West-Östlicher Divan (Le Divan 
occidental-oriental). Comme Metternich, il connaît par cœur plusieurs chants 
de Childe Harold de Byron et partage sa fascination de l’Europe des confins où 
plusieurs sensibilités s’entrecroisent. Poète lui-même à ses heures, on lui doit 
entre autres travaux littéraires, un long poème épique, Makkabäer, et un texte 
plus ramassé, Das Gebet, d’un intérêt surtout biographique. Lors de ses séjours 
à l’étranger, il noue de nombreuses amitiés dans les milieux de l’art. À Rome, 
il se lie avec Thorwaldsen, Horace Vernet, Donizetti, la Malibran et les maîtres 
italianisants de l’école romantique bavaroise comme Carus, Overbeck, Katel et 
Koch. Son salon berlinois est fréquenté, entre bien d’autres, par les frères von 
Humboldt, le prince Pückler-Muskau et Meyerbeer. 

Il a beaucoup publié et plusieurs de ses récits de voyage, ouvrages d’histoire 
et souvenirs du duc de Reichstadt ont été réédités. Son livre sur les origines 
de la Grèce moderne est particulièrement intéressant : Geschichte des Abfalls 
des Griechen vom türkischen Reich 1821 und der Gründung des hellenischen 
Königreichs (1867, 6 vol.).
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« L’ON N’EXISTE QU’AU SOLEIL… » OU UNE ESQUISSE DE PORTRAIT

Au moment de son entrée dans la vie, Prokesch nous apparaît comme un jeune 
homme romantique aux dons multiples 2, bien que plus tourné vers l’action que 
porté à la rêverie. Ardent partisan de la cause philhellène, il choisit Lord Byron 
comme modèle – ce qui explique aussi bien l’attrait qu’exercent sur lui les mers 
du Sud que sa vocation poétique. Si ses œuvres littéraires sont aujourd’hui avant 
tout des objets de curiosité, sa sensibilité artistique, son amour de la musique, 
de l’architecture font partie intégrante de sa personnalité. 

À l’observer de près, Prokesch semble réunir les qualités essentielles de ce 
que l’ami bernois de Madame de Staël, Charles-Victor de Bonstetten, avait 
appelé l’homme du Midi et l’homme du Nord. Côté homme du Midi, on doit 
noter sa nature généreuse, spontanée, son amour de la nouveauté, sa faculté de 
s’enthousiasmer, de s’enflammer. Côté homme du Nord, on est frappé par son 
sens aigu du devoir et de la discipline, le culte de la rigueur et l’importance qu’il 
attache au détail. Pendant ses années de retraite, il s’insurge contre le « désert 
de Gratz » qu’il tempère par des longs séjours à Cannes, en Italie et en Espagne. 
Comme il écrit dans une de ses dernières lettres à Gobineau : « L’on n’existe 
qu’au soleil ; modéré par l’air du printemps, et se promenant sous les palmiers. » 
Entre les deux aspects dominants de sa personnalité, c’est son don de l’amitié 
(pour le duc de Reichstadt, pour Gobineau) et surtout son extrême sociabilité 
qui servent de trait d’union.

CETTE EXTRÊME SOCIABILITÉ

Ses relations avec Friedrich von Gentz, le grand publiciste et le plus proche 
conseiller de Metternich – ancien secrétaire du congrès de Vienne auréolé de 
succès et homme du monde –, sont à l’origine de la vie mondaine de Prokesch. 
Son entrée dans le monde coïncide avec la liaison de l’homme d’État avec Fanny 
Elssler, la future première ballerine du Hoftheater qui est au seuil de sa grande 
carrière internationale. En tant qu’ami et confident du couple, il participe de 
plein droit aux célèbres Abendgespräche auxquels Metternich lui-même consacre 
bon nombre de ses soirées. Un détail piquant : habile versificateur, Prokesch 
fournit un certain nombre de poèmes d’amour à Gentz qui les transmet à la 
danseuse comme s’il s’agissait des produits de sa propre plume. Le troubadour 
par procuration fait preuve de cette « légèreté » qui est proverbiale dans la société 
viennoise qu’il côtoie à ses sommets, sans compromettre le grand sérieux qui 
va de pair avec la carrière qu’il mène aussi bien dans l’armée que la diplomatie.

2	 Loin	d’être	un	littéraire	pur,	entre	1816	et	1818,	il	enseigne	les	mathématiques	à	l’école	des	
cadets	d’Olmütz.	



30

L’AMITIÉ DU DUC DE REICHSTADT

C’est à un dîner présidé par l’Empereur à Gratz que Prokesch rencontre le 
duc de Reichstadt en 1831. D’emblée, le fils de Napoléon éprouve la plus 
vive sympathie pour le jeune officier qui se démarque des membres de son 
entourage aussi bien par sa connaissance du monde que par son ouverture 
d’esprit et à qui il demandera jusqu’à sa mort de l’aider à clarifier ses problèmes 
d’identité. « Vous m’êtes connu. Je vous aime depuis longtemps… J’ai lu votre 
Mémoire sur Waterloo… Vous avez défendu l’honneur de mon père. » En 1831, 
lors d’un séjour à Rome, Prokesch rend visite à Laetitia Bonaparte, la mère de 
Napoléon, qui lui confie pour son petit-fils, son portrait en miniature et une 
boucle de cheveux de l’Empereur, mais la mort prématurée du prince l’empêche 
d’accomplir sa mission. 

Débordant d’enthousiasme, tour à tour rempli d’ambition ou résigné, le 
jeune prince ne sait pas comment réconcilier son ascendance française (et 
impériale) avec son éducation calquée sur celle des jeunes archiducs au palais 
de Schönbrunn. Quelles sont ses perspectives d’avenir sur l’échiquier de 
l’Empire multinational des Habsbourg, ne serait-ce qu’à la périphérie de sa 
sphère d’influence. Prokesch l’aide à s’orienter dans le monde, à surmonter 
ses dépressions ou à modérer ses enthousiasmes sans possibilité de réalisation. 
Pendant quelque temps, il tente vainement de le protéger contre lui-même et 
contre son entourage qui l’étouffe. « Prokesch est un romantique, écrit Paul 
Morand, sensible à l’amitié de l’Aiglon et de l’officier à qui il arrive d’outrepasser 
parfois son sens de la réalité. Passionnément attaché au fils de l’Empereur, le 
jeune Prokesch rêve pour lui tous les trônes du monde, et d’abord, car il est 
philhellène, le trône de Grèce 3 ». Peu de temps avant sa mort, il sonde Gobineau 
sur les chances de traduire en français ses Relations avec le duc de Reichstadt 
publiées à Paris en 1872 4.

Malgré son ascension météorique, Prokesch est un des premiers Autrichiens de 
sa génération à ressentir le « malaise » de la civilisation européenne. Il constate 
douloureusement ses failles, ses carences et ses contradictions qui vont en 
s’approfondissant. La seule question qui se pose, c’est l’état d’avancement d’un 
processus irréversible. « Vivrons-nous assez pour voir renaître un temps plus 
sain, plus solide, j’en doute. » 

On serait tenté d’apercevoir derrière sa vision pessimiste du monde l’influence 
de Gobineau. Mais si les deux amis se communiquent leurs inquiétudes, leurs 
pressentiments de revers historiques majeurs, celles du correspondant autrichien 
ont leurs racines dans une vision conservatrice autrichienne dont il est l’héritier. 

3	 Paul	Morand,	La Dame blanche des Habsbourg, Paris,	Robert	Laffont,	1963,	p.	158.	
4	 Mein Verhältnis zum Herzog von Reichstadt, Paris,	Plon,	1878.	
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De nombreux passages de ses lettres dénotent leur influence, examinée bien 
entendu à la lumière de sa propre expérience.

« Ma vie coïncide avec une période abominable de l’histoire. Je suis venu 
ou bien trop tôt ou trop tard dans le monde », a écrit Metternich à une de 
ses amies, la princesse de Lieven, en 1820, et déclare vouer toute son énergie 
à des « édifices pourris ». Il a en horreur toutes les « ères de passages » qu’il 
tient pour la maladie du corps social, déclare-t-il deux décennies plus tard. 
Le chancelier n’hésite pas de se comparer au médecin d’un vaste établissement 
hospitalier : « je suis praticien dans un grand hôpital qui a pour lui le monde 
civilisé... » Le devoir de l’époque est de conserver ce qui a résisté aux grandes 
secousses de la Révolution française et de l’ère napoléonienne. Les turbulences 
des années 1848-1849 dissipent ses espoirs d’une nouvelle époque d’harmonie. 
Aussi attribue-t-il à l’histoire de la décadence romaine fourni par Gibbon (dans 
La Décadence et la chute de l’Empire romain, 1776) une valeur paradigmatique 
certaine : « la situation dans laquelle se trouve l’Europe ressemble à celle qui a 
causé la ruine du Bas-Empire ». 

« La gloire de l’Europe est éteinte » : cette phrase d’Edmund Burke dont il 
avait traduit en allemand les Réflexions sur la Révolution française donne à la 
vision historique de Friedrich Gentz sa coloration de base. Une phrase d’une 
lettre adressée peu avant sa mort à Ancillon, le ministre des Affaires étrangères 
de la Prusse, résume sa philosophie :

Le temps des capitulations dans l’honneur me paraît révolu, et le centre ne 
nous sauvera plus ; utilisons ce qui reste de nos forces pour maintenir ce que 
nous voulons et ce que nous avons toujours voulu garder. La cause que nous 
défendons périra, je le sais et je sais aussi pourquoi 5…

L’INFLUENCE DE GOBINEAU ?

« Nous vivons dans un triste siècle. »
Prokesch à Gobineau le 26 juin 1855.

« Ce que vous me dites sur la marche descendante de notre société, est 
dogme chez moi depuis longtemps… D’ailleurs la décadence est d’une 
rapidité effrayante et le progrès matériel et industriel n’est qu’un moyen pour 

5	 Au	sujet	du	pessimisme	culturel	de	Metternich	et	de	Gentz,	voir	mon	essai	Le Génie de 
l’Autriche‑Hongrie,	Genève,	Georg,	2004,	p.	123‑129.	
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la hâter », écrit Prokesch à Gobineau le 19 juillet 1856. 6. Les deux diplomates 
s’étaient rencontrés pour la première fois deux ans auparavant à Francfort et 
de nombreuses affinités les rapprochent. Prokesch – de vingt-et-un ans son 
aîné – ne doit nullement la découverte de l’idée du déclin à Gobineau. Il avait 
lu Les Ruines ou Méditation sur les révolutions des Empires (1791) de Volney 
et sa longue expérience de la vie l’a convaincu de la pertinence de ses thèses. 
À preuve, cette réflexion qui date de 1876 : « Le site de Carthage est d’une 
grandeur remarquable. Il ne reste de cette Londres antique que l’emplacement, 
quelques débris insignifiants, quelques souterrains colossaux. Ainsi, après vingt 
autres siècles passés, qu’est-ce qui restera de la Londres moderne 7 ? » Il n’hésite 
pas de faire usage également, en s’appuyant sur Gibbon, de l’analogie historique. 
« Notre siècle ressemble à l’époque avant les Césars, lorsque la République était 
morte dans les cœurs des Romains, et le culte des dieux remplacé par des orgies 
autour des idoles 8 ». À un autre moment, c’est l’exemple de Byzance qui alimente 
ses appréhensions : « En attendant les illusions se dissiperont bon gré mal gré, 
et les choses prendront une assiette un peu plus stable. Au fond la civilisation 
n’est pas à sauver ni par les conservateurs ni par les révolutionnaires, elle mourra 
du mal caduc de Byzance 9. » Le temps du déclin est lent chez lui, comme en 
général chez les auteurs qui partagent ses pronostics et les échéances lointaines. 

Prokesch et Gobineau ont encore en commun le plaisir de séjourner en 
Asie où ils rencontrent plus de générosité, plus de politesse, plus d’hospitalité 
venant du cœur, que dans l’Europe matérialiste, repliée sur son confort et son 
égoïsme. L’Asie a l’avantage sur la vieille Europe « desséchée » d’avoir conservé 
un « besoin plus vif de croyances religieuses. » « Que de belles choses, si l’on ne 
se borne pas à l’horizon de l’Europe », s’écrie Prokesch lorsqu’il met fin à son 
long séjour francfortois. « Sachez que, quoique emprisonné dans la cage étroite 
du monde qu’on appelle civilisé, je veux vivre avec vous », écrit-il de Vienne à 
Gobineau en séjour à Téhéran 10. Il remercie le ciel d’être loin de la « mesquine 
Europe ». « Le désert de l’Arabie vaut mieux », clame-t-il lors d’une nouvelle 
mission à l’étranger. 

6	 Correspondance entre le comte de Gobineau et le comte de Prokesch‑Osten (1854‑1876),	
Paris,	Plon,	1933,	p.	97.	Prokesch	est	un	des	cent	acheteurs	de	la	première	édition	de	l’Essai de 
l’inégalité des races humaines	qui	est	resté	largement	inconnu	au	moment	de	sa	publication.	

7	 Ibid.,	p.	401.	On	reconnaîtra	l’allusion	à	la	phrase	de	Volney	souvent	citée	:	«	Que	sont	
devenues	tant	de	brillantes	créations	de	la	main	de	l’homme	?	Où	sont‑ils	ces	remparts	
de	Ninive,	ces	murs	de	Babylone,	ces	palais	de	Persépolis,	ces	temples	de	Balbeck	et	de	
Jérusalem	?	Où	sont	ces	flottes	de	Tyr,	ces	chantiers	d’Arad,	ces	ateliers	de	Sidon ?	»

8	 Ibid.,	p.	375.	Cette	note	date	de	1874.
9	 Ibid.,	p.	223.
10	 Ibid.,	p.	29.
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Il se sent le fils d’un siècle de fer sur sa pente rouillée au beau milieu d’un 
monde frappé par « l’usure et le desséchement des cœurs et des têtes 11. » On n’y 
échappe pas car le vrai désert est en nous. L’Europe devance-t-elle l’Asie, se 
soustrait-elle à la malédiction du matérialisme et du progrès technique, ou 
participe-t-elle à un phénomène plus vaste, universel ? C’est ce dernier cas qui 
prévaut. Prokesch voit sur la surface du globe toutes les civilisations dans une 
décadence parallèle :

nous ne descendons pas d’une autre voie que les Chinois, les Persans, les Turcs, 
mais nous sommes à peu près aussi loin qu’eux, je veux dire aussi près qu’eux du 
marais où tout va se confondre. Nous sommes un peu plus intelligents et plus 
instruits ; ils sont plus honnêtes, ces barbares, ils nous valent et nous les valons 12.

Citons, pour clore notre analyse, les lignes où il serre de plus près la caractérisation 
de son époque : 

Malheureusement, nous ne vivons pas dans une époque de confiance 
réciproque, propre à faciliter l’entente. Les passions dominent, les exagérations 
et le mensonge sont la manie courante. La maladie n’est pas partielle, tout le 
corps en est affecté ; gouvernements et peuples sont également malades. Il n’y 
a pas de guérison pour un pareil état. Les principes conservateurs sont comme 
des remèdes auxquels les médecins ne croient plus, et que les malades refusent 13.

VIEILLESSES

La vieillesse de Prokesch est studieuse ‒ il complète et systématise notamment 
sa vaste collection de médailles antiques ‒ mais solitaire. La société viennoise qu’il 
côtoie est médiocre : son ancien monde riche en personnalités exceptionnelles 
a disparu. Il ne voit autour de lui aucun destin hors pair et il se sent étranger 
dans sa patrie. Ce n’est pas un des moindres paradoxes que ce grand commis 
autrichien rêve d’être un jour réincarné en Orient : « Si j’avais à renaître, je 
viendrais naître dans l’Inde et me mettre à étudier le chinois 14. »

11	 Ibid.,	p.	161.	
12	 Ibid.,	p.	90.	
13	 Ibid.,	p.	253.	
14	 Ibid.,	p.	191.	Le	texte	est	de	1856.
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(dir.), Deux guerres totales 1914-1918 ; 1939-1945. La mobilisation de la nation, 
Paris, Economica, 2011 ; « Les entreprises françaises d’ingénierie face à la 
compétition internationale », Entreprises et histoire, 71, juin 2013 ; avec Harm 
G. Schroeter (dir.), « Economic Cooperation Reconsidered », Revue économique, 
64, novembre 2013 ; Bouygues. Les ressorts d’un destin entrepreneurial, Paris, 
Economica, 2014 ; avec Jean-Pierre Chalineet André Encrevé, La France au 
xixe siècle 1814-1914, Paris, PUF, 2014 ; avec Michel Figeac (dir.), Citoyenneté, 
république et démocratie en France de 1789 à 1889, Paris, Armand Colin/SEDES, 
2014 ; « The Construction Industry in the XXth Century: an International 
InterfirmComparison », Revue française d’histoire économique – The French 
Economic History Review, n° 1, septembre 2014 ; avec Harm G. Schroeter (dir.), 
« La circulation de l’information et des connaissances », Entreprises et histoire, 
75, juin 2014 ; avec Marco Bertilorenzi (dir.), Aluminium. Du métal de luxe 
au métal de masse (xixe-xxie siècle) – From Precious Metal to Mass Commodity 
(19th-21st century), Paris, PUPS, 2014 ; « Cartels et régulation des crises », 
Entreprises et histoire, 75, septembre 2014.
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Sorbonne. Actuellement directeur de l’Institut des études balkaniques de 
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sur l’histoire de la Serbie, de l’ex-Yougoslavie et des Balkans, dont Kosovo. 
Un conflit sans fin ?, Lausanne, L’Âge d’Homme, 2008 ; (dir.), La Serbie et la 
France. Une alliance atypique, Beograd, Institut des études balkaniques, 2010 ; 
et Les Sources françaises de la démocratie serbe, Paris, CNRS éditions, 2013.
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Zoltan Bécsi
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doctorat à l’HEID de Genève en Histoire des relations internationales sur 
la diplomatie secrète et le combat des peuples d’Europe centrale pour une 
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sur la question de la souveraineté  (en préparation : De l’Empire à la Fédération, 
l’héritage impériale de la Fédération et de l’Union européenne et The Order of 
Malta. FromTerritoriality to Sovereignty).

Stéphanie Burgaud
Ancienne élève de l’ENS, docteur en histoire de l’université Paris-Sorbonne, 

maître de conférences à l’IEP de Toulouse. Ses recherches portent sur l’histoire 
allemande, l’histoire russe et les relations internationales au xixe siècle. Elle a 
publié La Politique russe de Bismarck et l’unification allemande. Mythe fondateur 
et réalités politiques, Strasbourg, Presses universitaires de Strasbourg, 2010, et, 
plus récemment, L’Europe dans la construction politique et identitaire russe, Paris, 
Éditions Rue d’Ulm, 2013.

Mathieu Dubois
Agrégé et docteur en histoire de l’université Paris-Sorbonne et de l’Universität 

Augsburg (Allemagne). Ancien Fellow du Zentrum für Zeithistorische Forschung 
(Potsdam), il est actuellement coordonateur du programme franco-allemand 
ANR-DFG « Les évacuations dans l’espace frontalier franco-allemand (1939-
1945) ». Il est chargé d’enseignements à l’université Paris-Sorbonne. Il a 
notamment publié Génération politique : les années 1968 dans les jeunesses des 
partis politiques en France et en RFA, Paris, PUPS, 2014 (mention spéciale du 
Prix de thèse du Sénat).

David Gallo
Ancien élève de l’ENS-LSH (Lyon), agrégé et docteur en histoire, ATER à 

l’université Paris-Sorbonne ; il a soutenu en 2014 une thèse sur La Fabrique de 
l’homme nouveau : formation idéologique et conditionnement politique dans la SS 
(1933-1945), sous la direction des professeurs Édouard Husson (université de 
Picardie) et Dominique Barjot (université Paris Sorbonne).

Philippe Gelez
Maître de conférences à l’université Paris-Sorbonne. Il enseigne la littérature 

et l’histoire des idées de l’espace ex-yougoslave et dirige un séminaire de 
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traduction. Après s’être intéressé à l’Islam bosno-herzégovinien et balkanique, 
il a orienté ses recherches sur la question agraire au xixe siècle dans ces mêmes 
régions, ainsi que sur les problèmes liés à l’européanisation.

Jean-Noël Grandhomme
Maître de conférences HDR en histoire contemporaine à l’université de 

Strasbourg ; conférencier au Collège militaire royal du Canada à Kingston 
(Ontario) ; membre élu du Conseil national des universités ; membre des 
comités scientifiques du Mémorial de Verdun, du Mémorial de l’Alsace-
Moselle, du Musée de Gravelotte. Publications principales : « La guerre ne 
tardera pas ». Les Rapports du colonel Pellé, attaché militaire français à Berlin 
(1909-1912), en collaboration avec Isabelle Sandiford-Pellé, Paris, Armand 
Colin, 2014 ; Les Alsaciens-Lorrains dans la Grande Guerre, en collaboration avec 
Francis Grandhomme, Strasbourg, La Nuée bleue, 2013 ; Les Soldats inconnus 
de la Grande Guerre. La mort, le deuil, la mémoire, co-dirigé avec François 
Cochet, Saint-Cloud, Soteca-14-18 éditions, 2011 ; Henri-Mathias Berthelot 
(1861-1931). Du culte de l’offensive à la stratégie globale, Ivry, ECPA-D, 2011 ; 
Les Malgré-nous de la Kriegsmarine. Destins d’Alsaciens et de Lorrains dans la 
marine de guerre du IIIe Reich, Strasbourg, La Nuée bleue, 2011 ; La Roumanie en 
guerre, 1914-1919 : de la Triplice à l’Entente, Saint-Cloud, Soteca-14-18 éditions, 
2009.
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nombreuses publications : Landschaft und Politik im Sudetenland, Wien, 
Österreichische Landsmannschaft, 2004 ; Ferdinand III. 1608-1657. 
Friedenskaiser wider Willen, Graz, Ares, 2008 ; Franz Joseph I. Der Kaiser und sein 
Reich. Eine politische Geschichte, Wien, Böhlau, 2009 ; Die Habsburger. Aufstieg 
und Glanz einer europäischen Dynastie, Stuttgart, Theiss, 2009 ; Böhmen. Eine 
Geschichte, Wien, Karolinger Verlag, 2012.

Catherine Horel
Directrice de recherche au CNRS (SIRICE). Spécialiste de l’histoire 

contemporaine de l’Europe centrale, elle enseigne à l’université Panthéon-
Sorbonne. Elle est membre de plusieurs organismes internationaux et Secrétaire 
générale du Comité international des sciences historiques (CISH). Ses 
recherches traitent des structures sociopolitiques de l’Empire des Habsbourg, 
de l’histoire urbaine, de l’histoire des juifs. Parmi ses récentes publications, à 
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